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 Chers Plougrescantaises et Plougrescantais, 

 

 Lô®t® se termineéApr¯s une saison en demi-teinte, tant sur le plan météorologique que sur le plan éco-

nomique, chacun dôentre nous retourne ¨ ses pr®occupations. 

 Vous pourrez lire, dans ce bulletin, plusieurs articles sur les bilans de saison, de rentrée, sur les manifes-

tations et animations ainsi que plusieurs chroniques, interview et récits historiques. Au sommaire, également, des 

informations sur les actions et travaux qui vont se dérouler sur notre territoire communal. 

 Pour nos « Anciens », le repas annuel est fixé au dimanche 16 Octobre prochain : ce sera, une fois de 

plus, lôoccasion de se retrouver autour dôune table et de rompre lôisolement ressenti par certains de nos habitants. 

 Quant à nos projets, ils avancent, doucement mais sûrement, même si parfois, des obstacles surgissent : 

notre cap est maintenu sur les orientations et priorités que nous nous étions fixées lors des élections municipales. 

Alors, rendez-vous ¨ lôoccasion de prochains ®changes. 

Bien cordialement 

Le Maire,  

Roger Kérambrun 
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Roger KERAMBRUN 

« Connaître les 

autres, cõest la 

sagesse » 
LAO TSEU 



Comme chaque année, les asso-

ciations locales ont proposé des anima-

tions variées pour faire vivre la commune : 

La fête de la musique a rassemblé 

quelques dizaines de personnes venus 

écouter Gilles LAVIGNE, Patricia DELA-

COURT et Christian ainsi que plusieurs 

musiciens amateurs qui ont interprété de 

nombreux succès mais aussi des composi-

tions personnelles, le tout dans une am-

biance conviviale et sympathique. 

Les kermesses de lô®cole, le 27 

juin dernier et celle de la Fnaca en août, 

ont attiré, comme tous les ans, de nom-

breux participants sur les stands proposés. 

Le 13 juillet, à la tombée de la 

nuit, le feu dôartifice tir® ¨ Beg Vilin nôa 

pas failli à son succès et a été applaudi par 

plusieurs centaines de visiteurs. La soirée 

sôest ensuite prolong®e par le traditionnel 

bal populaire sur le parking du camping 

municipal. 

LôAssociation CAEL a propos® 

de nombreuses animations toutes aussi 

variées les unes que les autres : après le 

week-end des Doris en mai, conférences, 

stage de BD ou encore exposition se suc-

cédés cet été, attirant toujours un public 

intéressé et averti. 

Les vacanciers ont apprécié la 

f°te de lôAmuzôhu´tres organis®e par le 

Comit® dôanimations : le vide-grenier, 

lôexposition sur les hu´tres,  les bapt°-

mes de kayak, lôinitiation ¨ la danse 

bretonne, les chants de marins ou le 

repas à base de poissons et le Fest Noz 

nôont pas d®sempli offrant ¨ plus de 400 

personnes une journée inoubliable ! 

Le vacanciers ont été reçu par 

la municipalit® lors de deux pots dôac-

cueil au cours desquels, ils ont pu ap-

pr®cier quelques sp®cialit®s localesé 

Nina Dasty a dévoilé quelques uns de 

ses myst¯res au cours dôune conf®rence 

mais il reste encore beaucoup à décou-

vriré 

La Chapelle était également à 

lôhonneur cet ®t®, gr©ce ¨ lôAssociation 

des Amis de St Gonery mobilisée pour 

récolter des fonds : exposition, concerts 

et visites quotidiennes de lô®difice, ont 

rassemblé 5900 visiteurs tout au long de 

la période estivale. 

Lôoffice de tourisme et son programme 

dôanimations vari® (randos du jeudi, visites os-

tréicoles, découvertes agricoles, sorties algues, 

stages dôaquarelles) ont attir® pas moins de 400 

personnes sur lôensemble de la saison. 

La municipalité remercie tous les béné-

voles du tissu associatif 

local, qui par leur mobili-

sation, leur détermination 

et leur inventivité crée 

une ambiance dynamique 

et conviviale sur la com-

mune. 

observer les plantes du littoral et à re-

marquer leurs étonnantes adaptations 

face au milieu. Ils se sont aussi amusés à 

trouver les habitants de lôestran et ¨ pra-

tiquer la pêche à pied de manière respec-

tueuse,  ou encore se sont initier ¨ lôin-

croyable diversité des insectes. Une sor-

tie spéciale enfants a été organisée sur le 

th¯me des capsules dôîufs de raie. A 

cette occasion une petite dizaine dôen-

fants ont découvert la vie des raies, ont 

recherché sur la plage leurs capsules et 

se sont entrainés à les identifier. Ces 

enfants connaissent ¨ pr®sent lôint®r°t 

dôaider lôAPECS (Association Pour lôE-

tude et la Conservation des Sélaciens) 

dans son étude sur ces poissons cartila-

gineux en ramassant ces capsules. 

La maison du littoral ouvrira 

ses portes aux vacances de la Toussaint, 

derni¯re p®riode dôaccueil de lôann®e 

avant la fermeture hivernale pendant 

laquelle se préparera la prochaine saison. 

 

 

La maison du littoral a 

cet été encore assuré sa 

mission de sensibilisa-

tion ¨ lôenvironnement, 

indispensable pour 

amener les visiteurs à 

respecter le site du Gouffre. 

Lôaccueil ¨ la maison du littoral 

par la garde animatrice a été soutenu en 

juillet et en août par la présence de Savina 

Le Quellec et Morgane Perrot. Ces 3 jeunes 

femmes ont vu plus de 9 000 personnes 

pendant la saison entre le 14 juin et le 9 

septembre. Elles ont pu les renseigner sur 

la richesse du site, son évolution et ses 

curiosités. Ces visiteurs ont aussi apprécié 

les 2 expositions qui se sont succédées cet 

®t®. Tout dôabord C®line Lecoq a expos® 

ses dessins nature et ses carnets de croquis. 

Ensuite ce sont les aquarelles de Charlotte 

Sellier Kéraudren qui ont embelli les murs 

de la maison du littoral. Cette exposition 

sôest accompagn®e de 2 balades croquis o½  

lôartiste faisait d®couvrir le dessin directe-

ment sur le site. 

Sôajoutaient ¨ ces sorties les ani-

mations proposées par la maison du littoral. 

Plus de 180 participants se sont laissés gui-

der pour une meilleure connaissance du site 

et de ses richesses. Ils se sont exercés à 

B I L A N  E S T I V A L  

MAISON DU LITTORAL  

BILAN SAISON ETE 2011  
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EXPOSITION PEINTURE  

« Pointe du château  » 

 Après « Les Epaves » en 2010, les mê-

mes artistes, tous résidents à Plougrescant, se 

sont remis à la tâche sur un nouveau sujet « La 

pointe du château è, en partenariat avec lôasso-

ciation Cael. Ils nous ont offert des belles 

« images » nées de leurs différentes sensibilités 

au regard de ce site.  

 Les 800 personnes venues admirer cet-

te exposition ont été accueillies agréablement 

par les artistes présents en permanence.  

 La conférence de Mme GUERIN et 

Anne Sophie MOREAU sur la géologie a attiré 

50 personnes, lôatelier dô®criture dirig® par Mme 

BARBERET était limité à 12 personnes. Un 

beau sucès une nouvelle fois pour cette année 

2011.  Les artistes ont fait un don pour la r®-

habilitation de lô®cole. 

 Lô®dition 2012 d®j¨ en projet aura pour 

thème « Le regard des artistes sur Plougres-

cant ». 

 

 Lôassociation Kano®-

Kayak de la Roche Derrien a 

propos® deux s®ances dôinitiation 

gratuites aux jeunes ado. De la 

commune à la demande de la 

municipalité. Une dizaine a ré-

pondu pr®sent  et a ainsi pu profiter dôune bala-

de sur le littoral maritime. 

  Une dizaine de jeunes ont 

participé à 4 séances de jeux en réseau durant le 

mois dôao¾t. Cette activit® a remport® un r®el 

int®r°t de la part des participants. Lôanimatrice 

de la CC3R, A.S SAUDRAIE, a su répondre 

aux attentes de ce public. 

ANIMATIONS JEUNESSE  

Proposée par la commune  



Nous ne possédons sur la biographie de 

GONÉRY que tr¯s peu dôinformations 

les archives mentionnent le nom de GO-

NERY à partir du XII ° siècle, et sur ce 

thème certains textes profanes ou sacrés, 

dôanciens historiens et auteurs contempo-

rains, sont parfois contradictoires, voire 

même contestés. 

 

Il faut tenir compte du fait que lôhistoire, 

¨ lô®poque m®di®vale, d®butant au V Á 

siècle et succédant au christianisme pri-

mitif venu dôOrient, sôarticule le plus 

souvent autour de la transmission orale. 

Cette forme dôexpression plus ou moins 

enrichie par la mémoire collective, et 

rapportée  

au gr® du temps, fait lôobjet de diff®ren-

tes versions rencontrées dans les manuscrits rédi-

gés par les moines copistes.  

Du V ¯me jusquôau milieu du XII Á si¯cle envi-

ron, la connaissance de la lecture et de lô®criture 

était réservée au clergé, dont la mission essentiel-

le ®tait de v®hiculer lô®lan de la foi, ¨ travers un  

vocabulaire et une iconographie didactique, ceci 

afin de convertir le plus  grand nombre vers « la 

nouvelle religion » : le monothéiste.  

Le christianisme, par opposition au paganisme, 

influença en Europe, les courants de pensées géo 

politiques, les échanges commerciaux, les arts et 

la littérature. A ce titre, cette  période du Haut 

Moyen Âge, fut considérée comme décisive. 

 

 

M. Brigitte .RANNOU 

« CRESCANTUIS »  ou ç CRESCANT è ou encore 

« CRESKENT è serait ¨ lôorigine, le nom  dôun ancien chef tem-

porel romain, dirigeant la commune au VI° siècle.  

 PLOUGRESCANT est compos® de deux mots celtiques : 

PLOU « paroisse », CRESCANT « qui sôagrandit, ou qui cro´t ». 

Selon dôautres historiens, ç CRESCANT » serait un chef dô®mi-

grés bretons installé au début du VI e siècle sur le site de notre 

commune. 

 Après avoir longtemps vécu en ermite dans la forêt de 

BRENNGILI  près de Rohan, dans le VANNETAIS, où il  conver-

tit au christianisme le prince ALWAND  TIERN de NOYAL , il se 

retira en PLOUGRESCANT après y avoir fait édifier une église.  

 GON£RY sô®teignit le 18 juillet, vers le milieu du VI 

ème siècle, face à l'île LOAVEN, où sa mère, Eliboubane, consi-

dérée par les trégorois comme une sainte femme, s'était isolée . 

 Gonery fut confesseur à Vannes. Il devint célèbre en Tré-

gor où il est fêté chaque année le 29 juillet.  

 

 SAINT GONÉRY v®cut au VIe si¯cle, fils dô 

ÉLIBOUBANE, et originaire de Grande - Bretagne, (ou 

du sud de lôIrlande selon certains historiens), fut de 

ceux qui quittèrent leur pays devant les invasions anglo 

- saxonnes et pictes, se réfugiant en Bretagne Armori-

caine  

 St GONERY ou (KONRIX), aurait assuré en 

Irlande, la fonction de druide  selon les textes anciens 

trouvés dans les manuscrits des moines copistes irlan-

dais, avant de se convertir au christianisme.  

 Arriv® avec sa m¯re £liboubane et dôautres 

compagnons, sur la c¹te sauvage, dite ¨ lô®poque la 

« Petite Bretagne », il évangélisa une communauté 

d'agriculteurs et de pêcheurs.  

 Disciple de Saint TUGDUAL (®v°que de Tr®-

guier), Saint - Gonéry, devint le chef spirituel du village 

quôil fonda en paroisse nomm®e PLOUGRESCANT, 

« P L O U »  s i g n i f i a n t  p a r o i s s e ,  e t 

 

Q U I  É T A I T  ¸¦®³¹d¬´³č·¾d¤ 
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